
I impôts

Le nief du personnel au
transfert de la perception

Hier mâtln, ious tâ bannière de l'lnleriyndlêt€ CGI-Snut, une vingtàlne de perronner ont manllecté à L dh€dion lêur oppoiltlon
au trànden de b p€r.eption daff les loeux du centre desl|nÉts.

I es ogents des inpôrs ne sont pos des
Lbestdux I . C est derrière ce slosan
qu'une vingtâine d'employés se sont
rangés hier âfin de dénoncer le transfert
prochain de la perception âu sein des
services fiscau. En clair, l€s sept agents
de la place Marchal devraient prochai-
nement rejoindre leurs l9 collègues de
I hôtel des impôts à Ia résidence Câsa-
vecchia. Résultat de l'équâtion:-Der ôx'
rcatlx plateou et non indiDiduels qui signi-
fient bruit, inconfo et f.itigue supplé-
menrdrre ", s'emportent les mânifestants.
Une délégation composée d ergonomes
(spécialistes des conditions de travâil)
évaluait avec ladirection la faisabilité de
cette lusion-

Une attaque aux serui<es
publics de proximité

Les âgents, soutenus par l'intersyndi-
câle CGT-Snui de Haute-Corse, crâignent

qvant à e\\, une dégrudation des condi-
tions de trauail préjudiciable tant ou per
sonnel qu aux usogeÆ ., précise Jean-
Pierre Battestini, secrétâire départemen-
tal de la CGT Trésor " Ce tte démarche esl
issue d une Éfome notionole de rcqrou-
pement du conlrôle el des recou)remenlq
et-lo gestion publique sercit déplocée à
L lle-Rousse ", déIaille le syndicaliste. À
ses côtés Àndré Romagnoli, secrétair€
dépârtemental du s)'ndicat national uni-
Iié des impôts (Snui) conlirme l'ânalyse
et y âjoute le risque de . sappression
denploô. Pour dénoncer le regroupe-
ment, les agents font désormais appel
âuxélus La CCT a alerté par courrier il
y a trois semaines le maire de la cité
semper fidelis, Pâncrace Guglielmacci.
Mais la situation est loin d être simple.
Et la rigueur budgétaire se pose làpour
justifier le translert. - I€ Î,'ésor4ràftc esl
propiétaire des bureaux de la Ésidence

CasaDecchia;en rcaanche, il loue ù rci
son de 5000€ p.rr an les locaux de la per-
æp on à Iû noirie de Calul ", ajoute J.-
M. Pinel l i .  Du côté de la direct ion du
Trésor, on a reçu les personnels, mais le
silence estd'or Et l'on ferme tranquille-
ment la porte de la communication.
Audelà du conf l i t ,  se dessine en f i l i -
grane la reconiiguration clu service pu-
blic de proximité dâns le monde rural.
En définitive, les syndicalistes redou-
tent qu€ l€s lTcentres de perception de
HautÈCorse se réduisent à peau de cha
grin en étânt regroupés au sein des trois
centres des impôts de Bastiâ, Corte et
Calvi. Un mâillage qui marquerait une
fois de plus le désengagement de I'Etat
dans le monde rural. En attendant, les
personnels et les syndicats ont déjà ré-
pondu aux quest ions des éventuels
tmnslerts et lusion. Nref !
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